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VOm LA TETE DE ST. ANTOINE DE PADfi.

Airs du Sf/sUtnc, N^ 22, 190, 1 13, 179.

Chantons un Saim dont la eloire
Kéjouit les bienheureux

;

Que les chants de sa victoire
Retentissent jusqu'aux cieux.
Du digne émule des anges
Publions la charité,
Et célébrons les louanges
De sa rare humilité.

Ne vivant plus pour la t^rre.
Ne chérissant que la croix,
Antoine d'un ordre austère
Embrasse les saintes loix.

* Il soulTre qu'on le méprise,
De tous il est rebuté

;

Mais un jour, avec surprise,
On doit le voir exulté.

Dieu va le faire connoître,
Par l'éclat le plus brillant,
Et tous le verront paroître
Comme un astre bienfaisant.
Prêchant par obéissance
A de nombreux auditeurs

;

Son admirable éloquence
Touche et soumet les péchemrs.

Annonçant les saints oracles,
Par-tout il change les cœurs,
Et par de fréquens miracles
il dissipe les erreurs.

Au son de sa voix puissante
Disparoissent tous les maux,
Et d'une main triomphante
fl ouvre encor les tombeaux.
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